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Titres à consulter 
dans  le prolongement de cet te  é tude 
sur  

S u r  l e  p r o b l è m e  d u  M a l  
-  Voltaire, Candide (« Profil d'une œuvre », 34, 
le problème du mal, chap. 3). 

-  Voltaire, Candide (« 10 textes expliqués », 104, 
le thème du Mal, chap. 8). 

-  Voltaire, l'Ingénu (« Profil d'une œuvre », 113, 
le problème du Bien et du Mal, chap. 9). 

-  Giono, Un Roi sans divertissement 
(« Profil d'une œuvre », 105, 
la violence et le mal, chap. 4). 

S u r  l a  s a t i r e  r e l i g i e u s e  
-  Montesquieu, Lettres persanes 
(« Profil d'une œuvre », 83, 
contre le fanatisme religieux, chap. 8). 

-  Prévert, Paroles (« Profil d'une œuvre », 28, 
les mystifications de la religion, chap. 5). 

-  Molière, Dom Juan (« 10 textes expliqués », 110, 
le libertinage religieux de Don Juan, chap. 5 ; 
le combat contre Dieu, chap. 7). 

S u r  l ' H u m o u r  e t  l ' i r o n i e  

-Voltaire, L'Ingénu (« Profil d'une œuvre », 113, 
l'ironie et ses procédés, chap. 8). 



1  
C a n d i d e  : d u  c o n t e  
t r a d i t i o n n e l  
a u  c o n t e  
p h i l o s o p h i q u e  

Candide est maintenant considéré comme le meilleur 
« conte philosophique ». Ce genre littéraire, né au XVIIIe siècle, 
se distingue par plusieurs traits du conte traditionnel, tout 
en y ressemblant beaucoup. Ainsi Voltaire innove-t-il en uti- 
lisant une veine littéraire ancienne pour exprimer des idées 
philosophiques. Il crée un instrument de vulgarisation qui 
se révèle une arme efficace dans sa lutte contre tous les 
dogmatismes. 

1. L E S  A P P A R E N C E S  
D ' U N  
C O N T E  T R A D I T I O N N E L  

U n  «  r é c i t  f a b u l e u x  »  

Telle est  la définition donnée dans l'article « conte » de 
l'Encyclopédie (1754), qui indique que « son but est  moins 

d'instruire que d'amuser ». Cette définition pourrait aussi 
s'appliquer au roman, dont Candide se rapproche par la lon- 
gueur. Roman et conte s'apparentent à l'époque par leurs 
caractéristiques principales. 

Il s'agit d'abord de récits rendus invraisemblables par le 
merveilleux ou l'accumulation d'actions rocambolesques. 
Ces éléments ,  issus du Moyen Age, apparaissent  dans  
Candide. On citera l'irréalité de l'Eldorado, dont le sol est jon- 
ché de pierres précieuses (chap. 17-18), et l'incroyable série 
d'aventures vécues par le héros. Guerres, duels, fuites, 
voyages, piraterie, naufrages, morts ressuscités, tels sont 
les lieux communs du genre repris par Voltaire. Il donne aussi 
une place centrale à l'amour, avec les séparations, les retrou- 



vailles, les infidélités, le mariage final. Le personnage de la 
« vieille » entremetteuse qui réunit les amants (chap. 7) est 
ancien. Le procédé des récits insérés dans la trame roma- 
nesque vient des romans baroques du XVII siècle : L'Astrée 
d'Honoré d'Urfé ou la Clélie de Mlle de Scudéry. 

Dans Candide, on notera les récits de la vieille (chap. 11- 
12), de Cunégonde (chap. 8), du baron (chap. 15), de Martin 
(chap. 20). 

D e s  e m p r u n t s  t r è s  v a r i é s  

En fait, Voltaire s'inspire pratiquement de toutes les formes 
prises par le conte à partir des éléments de base évoqués 
ci-dessus. En effet, jusqu'au XIX siècle, ce genre, contraire- 
ment au théâtre ou à la poésie, n'obéit pas à des règles pré- 
cises. Très malléable, il est donc extrêmement diversifié. 
Candide a la particularité de réunir la plupart de ses ten- 
dances. 

Il reprend ainsi la tradition du conte oriental, largement 
imité en France depuis la traduction des contes arabes des 
Mille et Une Nuits par Galland au début du XVIII siècle. 
L'arrivée de Candide et de Cacambo en Eldorado (passage 
dans une grotte où coule une rivière, chap. 17) rappelle le 
sixième voyage de Sindbad le marin. L'évocation de la Turquie, 
avec ses fruits exotiques et ses cruelles intrigues de palais, 
relève de la même veine exotique (chap. 30). 

Les recettes du roman picaresque n'échappent pas non 
plus à notre auteur. Importé de l'Espagne par Lesage avec 
son Gil Blas de Santillane (1735), ce type de roman narre la 
vie mouvementé d'un « picaro », aventurier pauvre, en lutte 
contre la faim et les brigands. Souvent débrouillard, il gravit 
et descend l'échelle sociale, devient parfois riche puis retombe 
dans le dénuement. Candide et Cacambo ont des traits qui 
les rapprochent de ce personnage. Le cadre hispanique de 
plusieurs chapitres correspond également à ce genre. 
Cacambo endosse, en outre, le rôle du valet malin qui aide un 
maître moins habile, rôle que l'on retrouve souvent dans la lit- 
térature espagnole. 

Le roman picaresque préfigure d'ailleurs, par certains 
aspects, le roman réaliste, qui se répand au XVIII siècle, 
rompant avec la tradition du roman héroïque ou la parodiant. 



Les personnages ne sont pas des nobles poursuivant un 
idéal chevaleresque. Ce sont des bourgeois ou des déclas- 
sés aux prises avec les nécessités les plus matérielles, voire 
les plus sordides. 

Enfin, Candide reprend dans les chapitres 17 et 18 la veine 
de l'Utopie (voir la question 6, sur l'Eldorado, p. 35). Il se rap- 
proche du roman d'apprentissage (voir p. 42, la question 7). 
Il ressemble au roman libertin, qui au XVII siècle mêle anec- 
dotes grivoises, peinture satirique de la société et réflexions 
philosophiques. Cette dernière forme remontait, en fait, au 
conte satirique médiéval (Le Roman de Renart) et au conte 
rabelaisien. Mais Voltaire s'avance davantage dans cette voie, 
par la critique systématique d'un système philosophique 
précis. 

2 .  L E S  É L É M E N T S  
P H I L O S O P H I Q U E S  

Au XVIII siècle, le sens du mot « philosophie » est large. Il 
englobe la métaphysique, qui s'interroge sur la nature de 
Dieu, du monde et de l'homme. Il s'étend aussi aux consé- 
quences des découvertes scientifiques, à l'étude des sys- 
tèmes politiques et sociaux, aux règles morales. Candide 
offre une palette de ces préoccupations. 

L a  p r é s e n c e  d e  l a  m é t a p h y s i q u e  

Jusqu'à Voltaire, le conte ou le roman contiennent parfois 
une morale implicite ou une conception du monde, mais il 
n'ont jamais de contenu vraiment philosophique. Candide, 
au contraire, se distingue par l'omniprésence d'un débat méta- 
physique. Son titre, Candide ou l'Optimisme, évoque d'ailleurs 
clairement les thèses de penseurs du XVII et du XVIII siècle, 
Leibniz, son disciple Wolf, ou le poète anglais Pope. 

Pangloss et Martin personnifient l'un l'optimisme, l'autre 
le pessimisme. Le premier insiste sur « la raison suffisante » 
et l 'enchaînement nécessaire des événements .  L'autre 
emploie moins le jargon philosophique, mais ses thèses relè- 
vent du manichéisme, théorie selon laquelle le Bien et le Mal 



se partagent le monde. Les réflexions inspirées par le 
désastre de Lisbonne (chap. 5) reprennent une polémique 
historique, qui opposa les tenants du « tout est bien » aux 
intellectuels choqués par l'injuste cruauté de ce cataclysme. 

On trouve également des allusions au philosophe Hobbes, 
dont la célèbre phrase : « L'homme est un loup pour l'homme » 
est quasiment citée par Pangloss (chap. 4). Le chapitre 16, 
sur les Oreillons, est une réponse au Discours sur l'origine de 
l'inégalité de Jean-Jacques Rousseau, qui affirmait, comme 
Candide à cette occasion, que « la pure nature est bonne ». 

En outre, les héros passent une grande partie de leur temps 
à discuter des grands problèmes métaphysiques. Ils le font 
au château, lors des leçons de Pangloss (chap. 1), après le 
tremblement de terre de Lisbonne (chap. 5) ou durant leurs 
voyages en bateau (chap. 21 et 23). La quête de Candide, 
qui cherche à comprendre le monde puis à trouver les voies 
du bonheur, est celle d'un philosophe. 

L a  c r i t i q u e  d e  l a  m é t a p h y s i q u e  

Pour critiquer les théories métaphysiques, Voltaire utilise 
constamment le même procédé. Il fait exposer ces théories 
par un personnage, puis montre que les événements les 
contredisent. L'auteur se livre ainsi à une véritable démons- 
tration. Les discours optimistes de Pangloss sont démentis 
par l'accumulation des malheurs qui s'abattent sur les héros. 
Le pessimiste Martin pense que Cacambo ne tiendra pas sa 
promesse de retrouver Candide à Venise (chap. 24). Pourtant, 
le valet sera au rendez-vous (chap. 26). Enfin, Voltaire pro- 
pose, à la fin du conte, une morale qui lui est propre et qui 
l'amène à rejeter toutes les métaphysiques. Au dernier cha- 
pitre, Candide refuse de raisonner sur la nature de l'âme et 
du monde. Il préfère trouver le bonheur par l'action, sym- 
bolisée par le travail du paysan qui cultive son jardin. 

L e s  a u t r e s  a s p e c t s  
d e  l a  p h i l o s o p h i e  

Le conte aborde quasiment tous les domaines de réflexion 
du XVIII siècle : intérêt pour la science, critique des excès de 
la religion, réflexion politique, satire sociale. 
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